
Zeitschrift: Schweizerische Bauzeitung

Herausgeber: Verlags-AG der akademischen technischen Vereine

Band: 89/90 (1927)

Heft: 23

Inhaltsverzeichnis

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte
an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in der Regel bei
den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Siehe Rechtliche Hinweise.

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les

éditeurs ou les détenteurs de droits externes. Voir Informations légales.

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. See Legal notice.

Download PDF: 25.05.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=en


3. Dezember 1927. SCHWEIZERISCHE BAUZEITUNG 291

INHALT : Methode purement optique. — Universal'Antrieb .Winterthur* für
elektrische Lokomotiven. — Wettbewerb fflr die Schweiz. Landesbibliothek in Bern. —
Die meterspurigen Alpenbahnen der Schweiz. — Mitteilungen: Eine internationale
Aussprache im Eisenbetonfach. Der Schweizer. Verein Autostrasse Basel - italienische
Grenze. Neues Pyrometer zur Messung von Oberflächen-Temperaturen. Zum Direktor
der Wasserversorgung der Stadt Zürich. Eidgen. Technische Hochschule. Vortrag

Über Betriebsführung. Britische Industriemesse fflr Bauwesen und verwandle Gebiete.
Zentralamt fflr internationalen Eisenbahntransport. — Korrespondenz: Ein verhüteter
Balkoneinsturz. — Wettbewerbe: Neubau fflr die Erspamiskasse Blei. Strassen-
Unterführungsprojekt bei der Station Küsnacht. Bczirkspital Thierstctn und Altersheim

Dorneck-Thierstein. — Literatur. — Vereinsnachrichten: Schweizer. Ing.- und
Arch.-Verein. Basler Ing.- und Arch.-Verein. Zürcher Ing.- und Arch.-Vereln.

Band 90. Nachdruck von Text oder Abbildungen ist nur mit Zustimmung der Redaktion und nur mit genauer Quellenangabe gestattet. Nr. 23

Methode purement optique
de determination des tensions interieures se produisant dans les constructions.

Par HENRY FAVRE, ingenieur E. P. Z., Zürich.

§ i. INTRODUCTION.

II est de premiere necessite pour l'ingenieur de pou-
voir determiaer le jeu des forces interieures qui sollicitent
ses constructions. La Theorie generale de l'eiasticite, fondre

sur le Principe de l'independance des effets des forces
quant aux deformations, ne lui permet de resoudre qu'un
nombre tres restreint de problemes. Des theories appro-
chees, connues sous le nom de Resistance des materiaqx,
sont basses sur un trop grand nombre d'hypotheses in-
certaines pour inspirer confiance.

L'ingenieur a des lors senti la necessite d'utiliser
l'experience directe, soit pour remplacer l'integration des
equatShs differentielles auxquelles conduit la Theorie
generale de l'eiasticite, soit pour verifier les hypotheses et
les resultats des theories de la Resistance des materiaux.

M. Mesnager a donne en 1900 une methode permettant
de calculer les tensions interieures se produisant dans

des modeles transparents de constructions toutes les fois
qu'il s'agit d'un etat de sollicitation ä deux dimensions.1)
II a egalement montre qu'en s'appuyant sur une remarque
due ä Maurice Levya) il est facile de calculer les tensions
interieures de la construction elle-meme lorsqu'on a prea-
lablement determine celles qui se produisent dans un modele
de cette construction. La methode de M. Mesnager a ete
appliquee depuis 1900 avec succes ä la resolution d'un
grand nombre de problemes, par son auteur lui-meme8), et
par d'autres ingenieurs.4)

Cette methode consiste ä determiner, par des expe-
riences faites sur un modele transparent et isotrope de la
construction:

i° A l'aide de la lumiere polarisee,
a) la direction des tensions principales ol et a2 en

un nombre quelconque de points.
b) la valeur de la difference (öx—a2) en ces mSmes

points.
20 A l'aide de mesures de diformation (dilatation

laterale), la valeur de la somme (o1-\~o2) des tensions
principales aux points envisages.

Connaissant (ox — aj et (öj -|- <j2) on calcule facile-
ment or et a2.

II ne nous est pas possible d'exposer ici en detail
cette methode et les belles applications qui en ont ete
faites. Nous renvoyons le lecteur aux articles de M.
Mesnager dans les Annales des Ponts et Chaussees et La
Technique Moderne, et ä ceux de M. Coker dans
^Engineering (Sc. cit.).6)

Ayant ä organiser, sous la haute direction de M. le
Prof. Dr. F. Tank, le nouveau „Laboratoire de d6termina-

') Mesnager. La deTormation des solides. (Congres international des
mfithodes d'essai des materiaux de construction, Paris, 1900, T. I, p. 149.)

*) Maurice Levy. (Comptes Rendus de l'Academie des Sciences de

Paris, 2 Mai 1898).
3) Citons, parmi les nombreuses publications de ce savant, les trois

plus importantes: Contribution ä l'fitude de la d6formation elastique
(Annales des Ponts et Chauase'es, 1901, T. IV, p. 129). — Determination
complete sur un modele r£duit des tensions qui se produiront dans un

ouvrage. (Annales des Ponts et Chaussees, 1913, T. IV, p 135.) — Les
Tensions interieures rendues visibles. (La Technique Moderne, 15 Mars 1924.)

4) En tout premier lieu*^. Coker. Citons priiicipalement ses articles
parus dans TEngineering les 6 Janvier, 21 et 28 Avril 1911, 25 Fevrier
1916, 20 et 27 FeVrier 1920, 7 Janvier 1921, 6 Janvier 1922, 19 Oc-
tobre 1923.

tion optique des tensions interieures" de l'Ecole
Polytechnique de Zürich, nous croyons utile de signaler la
methode que nous mettons actuellement au point, cette
methode differant sensiblement de celle utilisee depuis 1900.

Nous etablirons tout d'abord, par deux voies diffe-
rentes, deux relations fondamentales concernant la bir6-
fringence accidentelle des plaques planes transparentes
soumises ä un etat de sollicitation ä deux dimensions au
point de vue des tensions (§ 2 et § 3). Nous exposerons
ensuite la „Methode purement optique" (§ 4), en indiquant
comment on resoud ses equations (§ 5), et comment on
l'applique6) (§ 6). Pour terminer nous donnerons une
premiere application de la methode (§ 7).

§ 2. DEUX RELATIONS FONDAMENTALES.
PREMIERE DEMONSTRATION.

Considerons une plaque plane mince, d'epaisseur
constante que nous choisirons pour l'instant egale ä l'unite

(figure 1). Nous supposons cette
plaque faite d'une matiere
transparente, homogene et isotrope.

Soient:
Eetv les constantes elastiques

de la matiere en question (mo-
dule d'Young et coefficient de
Poisson).

n l'indice de refraction7) de
cette matiere lorsqu'elle n'est
soumise ä aucun effort.

Supposons tout d'abord que
la plaque ne soit sollicitee par
aucune force exterieure. Dans
ces conditions, un rayon polarise
SO*) (fig. 1) arrivant en O sur
la plaque sous une ineidence
nulle et vibrant parallelement ä
la direction A traverse cette plaque

sans modifier la direction de ses vibrations: ä l'emergence,
nous aurons donc encore un rayon polarise 0' S' vibrant
parallelement ä A'IIA.

Si maintenant nous appliquons ä notre plaque sur
son bord c un Systeme de forces en equilibre P1 P%... P„
situees toutes dans le plan equidistant des deux faces, eile
prendra un etat de sollicitation parfaitement defini, et cet
etat sera ä deux dimensions au point de vue des tensions9)
(figure 2). En chaque point tel que O tout element de

i) 11 vient egalement de paraitre sur cette methode un excellent
memoire de M. Delanghe. (G£nie Civil des ro, 17 et 24 Septembre 1927.)
Voir aussi: Heymans, La Photo £lasticim6trie. (Bulletin de lajäoclffifj Beige
des Ingenieurs et des Industriels 1921, T. II, p. 99 a 214) — Louis Baes,
La Photo-elasticit.5. (Conference du 22 Novembre 1924 publice ä Bruxelles
en 1925J — Marcolte (Arts et Metiers, F6vrier ä Mai 1927)

6) Cette melhode, comme celle de M. Mesnager, ne permet de
resoudre que les problemes d'61asticit£ ä deux dimensions dsns lesquels
le module d'eJasticitt* E et le coefficient de Poisson v sont constants.

') Nous supposerons, daJis tout ce qui va suivre, qu'il s'agit de
lumiere monochromatique de longueur d'onde bien delerminee X; l'indice n
se rapporte donc ä cette longueur d'onde.

a) Nous utilisons la th6orie et le langage de Fresnel.

9) Pour que cet etat de sollicitation soit rigoureusement ä deux
dimeusions au point de vue des tensions, il faut que chaque force P soit
repaitie uniform6ment le long d'une gemSratrice du cylindre constituant
le bord c.

——d

---i^'

Fig. 1. Plaque non sollicitee
SOO'S' rayon polaris^ traversant

la plaque sous une ineidence
nulle et vibrant parallelement
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